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PARTIE 1
Chapitre 1 

Un début difficile

— Mais qu’est-ce que je fous là ? Ne me dites pas qu’ils se 
sont encore trompés ? Allô ? Allô ? Michel, tu m’entends ? Allô, 
Michel, est-ce que tu es là ? C’est moi, tu t’es encore trompé. 
Michel, tu m’entends ?

Mon Père, que ça fait mal cette lumière ! Franchement, je 
n’étais pas prête à ça. Ils m’avaient promis de faire le nécessaire 
pour que ça ne se produise pas.

— Aïe hééé, ça fait mal ! Lâchez-moi tout de suite ou je crie.
C’est quand même terrible, personne n’écoute jamais per-

sonne sur cette Terre. Lâchez-moi tout de suite ou je fais un 
déluge. Mais c’est quoi cette odeur ? Et pourquoi ce mec me tord 
le cou comme ça ? J’ai horreur d’avoir la tête en bas. Je ne lui ai 
rien demandé à ce que je sache. 

— Laissez-moi, remettez-moi là où j’étais, on va venir me cher-
cher tout de suite. C’est juste une question de secondes avant 
qu’ils ne se rendent compte de leur méprise. Je refuse de sortir, 
c’est une erreur !

Bon, je vous explique en vitesse avant de tout oublier. Ce 
serait dommage de laisser disparaître un des plus grands couacs 
de l’Histoire de cette planète, non ?

Je suis la Fille de Dieu, enfin la nouvelle fille de Dieu. Je m’ap-
pelle... zut, j’oublie déjà des détails.

Papa Dieu a remis le couvert encore une fois  : pas de papa 
terrien officiel, une maman vierge qui a glissé sur une savonnette, 
tout le tintouin habituel.

Mais cette fois-ci, il a dû agir dans la précipitation, car ça deve-
nait vraiment urgent d’intervenir. Le plan, écrit sur un coin de 
nappe, était très simple.

Une fille :
1. Naissance dans un bas-fond et maman meurt en me mettant 

au monde. On retire une épine du pied pour les historiens du 
futur.
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2. Croissance rapide non expliquée par la science. Les gens 
s’en foutent complètement, ils sont masqués et vaccinés.

3. Exploits et reconnaissance comme un génie. Ça devrait faire 
un petit encart dans un journal local.

4. Elle se lance dans la politique. Pour être élue, elle doit 
perdre un bras et susciter la pitié.

5. Elle sauve le Monde. Toujours pas d’idée du comment, mais 
ça viendra.

6. Elle proclame être la fille de moi son Papa et instaure la paix 
sur la Terre. L’Univers suivra si.....

Papa était très inspiré ce soir-là, ou était-ce la réunion hebdo-
madaire avec mon frère et ses potapôtres de beuverie ? Que soit, 
encore un peu trop de vin et voilà ce que ça donne. On se croirait 
aux noces de Cana. Même pas besoin de commander, la cruche se 
remplit toute seule... pour ça mon frère est un grand spécialiste, 
le champion inégalé jusqu’ici.  

Et voilà un plan tout pourri qui ne ressemble à rien.
Direct, il a donné ses directives à Michel (ou Michaël si vous 

préférez) sans vraiment préciser le pourquoi du comment et mon 
pauvre tonton s’est retrouvé avec la fille de Dieu à faire descendre 
le plus rapidement possible.

Déjà il a dû me créer, le concept n’existait pas encore.
Ben oui, je n’existais pas ! Mon frérot était un peu une suite 

logique des prophètes d’avant, Moïse, Abraham, Noé, il y en a 
pléthore. Il a suffi à Michel de faire un repeat sur le clavier et zou, 
la graine était modélisée par l’imprimante 3D. Il suffisait d’en-
voyer Gabriel faire un coucou à une Marie vertueuse, un petit 
tour de passe-passe et ni vu ni connu, Jésus était là. Un bon gros 
rêve à Joseph pour lui faire croire que c’était lui le papa, le tour 
était joué. La suite vous la connaissez, du moins ce qu’on a bien 
voulu vous raconter, mais je ne vais pas reprendre toute l’Histoire 
(avec un grand H s’il vous plaît), je n’ai pas le temps là maintenant.

J’en reviens à moi. Donc Michel n’avait pas trop de modèles à 
utiliser sur ces 6000 dernières années. Marie, ou Marie ou Marie, 
mouaip, mais c’était redondant et leur image pas vraiment recon-
nue.

Il fallait une héroïne, du nouveau et du sensationnel... dans 
l’air du temps quoi. Une Merkel, Une Mandela, Une Gandhi, Une 
Obama, Une Grande Femme qui sauvera le Monde de toute cette 
folie.
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Michel a alors fait appel à toute l’équipe de marketing pour 
trouver une idée percutante pour tous les esprits. Le plan de papa 
était assez vague pour qu’ils puissent contourner certaines règles 
sans changer la destination : créer la Fille de Dieu.

J’ai entendu dire que les réunions de précréation ont été 
assez mouvementées. Quels bas-fonds ? Quel continent ? Quelle 
maman ? Blanche ou noire ou jaune ou rouge ou mixte ? Là-haut, 
ça n’a aucune importance, mais ici bas, ça importe beaucoup, 
l’humain n’a toujours pas réussi à s’unifier dans l’Amour. Ils ne 
voient que les différences. La mauvaise couleur, le mauvais conti-
nent ou la mauvaise maman et tout serait à recommencer et ça 
en mettrait un coup à leur réputation si ça foire. Non, ils devaient 
être très précis et consciencieux dans leurs préparations.

Les gardiens de l’Histoire sont arrivés avec les images de la 
femme du passé dans une société patriarcale. Toute la Team a 
rejeté cette proposition. Bien trop vintage et pas dans l’air du 
temps. La femme actuelle doit être libre et égale de l’homme. Fini 
l’image d’une Ève créée pour satisfaire un Adam qui pleurait dans 
la jupe de papa. La Maison de Dieu a évolué et Papa a fait de gros 
efforts pour s’adapter. Il reconnaît avoir fait quelques erreurs par 
le passé et a bien spécifié à Michel qu’il ne me punirait pas si je 
refusais de me soumettre.

Nouveaux temps, nouvelle éducation... les parents sont là 
pour accompagner, plus pour formater. Papa l’a bien compris.

Tata Lilith a même envoyé un petit mémo des enfers pour 
proposer quelques traits de caractère qui me caractériseraient et 
proposé son aide pour m’instruire.

Qui est Lilith ? Vous ne la connaissez pas ? Il faut dire qu’elle 
n’apparaît pas vraiment dans vos livres sacrés. C’est la Première, 
LA femme qui a osé dire non à Adam le macho. « La femme ne 
peut pas aller au-dessus », franchement rétrograde et digne de 
la Légion. Ça lui a valu de se retrouver punie et condamnée aux 
enfers par papa et de devenir la mère de tous les démons. Il n’y a 
pas été de main morte avec elle : condamnée à revivre la mort de 
tous les enfants qu’elle n’aura pas mis au monde. Cruel non ? Lui 
a-t-on au moins demandé si elle en voulait des gosses ? Quand on 
voit comment certains enfants de la création ont terminé... Caïn 
en est bien la preuve, et je ne vous parle même pas de sa des-
cendance (oui je sais, c’est le fils d’Ève, mais je parle des enfants 
en général). Il y a eu quelques dérives non justifiées et après on 
s’étonne que papa ait dû se fâcher et envoyer les grandes eaux. Je 
vous ferai la liste une prochaine fois.
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Évidemment, les propositions de Lilith ont été refusées caté-
goriquement. Elle n’est toujours pas en odeur de sainteté et elle 
pourrait être subversive ou trop m’influencer. C’est con, je l’aime 
bien cette nana, elle en a sous la robe. Quelques leçons de sa part 
avant de partir et j’étais prête à affronter le monde. Mais non, 
j’ai reçu quelques conseils de vieilles tantes angéliques qui vivent 
dans leurs nuages depuis trop longtemps.

— Putain, que ça fait mal ! Lâchez-moi espèce de malotru !
Et en plus, il est moche avec son masque et son calot. 
Bon, je continue, ma mémoire disparaît derrière la douleur.
— Non, je ne veux pas oublier. Laissez-moi me souvenir...
Je disais donc, la Team céleste a planché sur mon cas un bon 

moment et ils ont fini par tomber d’accord : un karma allégé (oui 
je sais c’est dépassé, mais ça aide dans les discussions sur Terre), 
un 3e œil bien développé (c’est pour les bouddhistes), une aura 
resplendissante dans les tons dorés (pour les New Age) et surtout 
une mémoire intacte (pour ceux qui croient que tout est écrit 
dans la Torah). Pour le corps, je serais grande avec de belles ron-
deurs, blonde crépue, mulâtre au teint assez clair (qui laisse un 
doute quoi !), un œil bleu et l’autre noisette (pas de jalousie), de 
naissance suisse, mais maman du Gabon (on sait pour le papa).

Pour aller plus vite et sans traumatisme, maman aurait fait un 
déni de grossesse. Elle devait mourir en me mettant au monde 
dans une ruelle abandonnée et on devait me retrouver 2 h plus 
tard en train de jouer avec le cordon ombilical. Belle entrée sur 
Terre je trouve.

Je dois m’accrocher à mes souvenirs, je les sens s’effacer 
doucement. Je vais finir comme un nouveau-né. Béate devant 
le sourire de ces adultes, à pleurer et hurler pour tout exprimer 
puisqu’ils n’entendent et ne comprennent rien... ce n’est qu’un 
monde de supposition !

— Je suis la fille de Dieu. Je suis la fille de Dieu.
J’ai intérêt à m’en souvenir, on a vu ce que ça a donné avec 

Jésus. Exit son enfance et son adolescence. Rien, nada. A-t-il eu 
une crise d’acné ? Fait pipi au lit ? Une petite amie en CM2 ? Un 
vol d’âne chez le voisin ? Rien, on ne nous dit rien.

J’ai bien essayé de chercher dans les archives, mais ça reste 
très vague, les dossiers sont classés secret angélique. J’ai cru com-
prendre que Marie et Joseph l’avaient laissé faire un peu tout ce 
qu’il voulait comme un enfant Roi (on n’est pas l’arrière de David 
pour rien !). Il n’a même pas appris un métier correct. Ce n’est pas 
en étant simplement fils de Dieu que l’on nourrit sa famille. Et on 
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a vu comment il a triché pour y arriver, un petit miracle ici, une 
résurrection par là... abus de dons de Dieu.

Rhooo les idées rétrogrades que j’ai là, ça doit venir de mon 
vieux tonton Nabuchodonosor. J’avoue qu’après cela, devenu 
adulte, mon frère a bien assumé son rôle et est allé jusqu’au-bou-
tisme de sa fonction. Je ne sais pas si je m’en sens capable. On 
verra en son temps. Pour le moment, j’ai d’autres chats à fouetter.

Je suis en train de naître ! Pas besoin de ça pour commencer 
ma vie sur Terre.

Le plan était : échange d’âme avec une jeune âme de 32 réin-
carnations qui voulait revivre, encore une fois, une naissance dif-
ficile et mourir direct. On lui réglait le problème... certaines âmes 
sont vraiment masochistes, vivre et revivre toujours les mêmes 
choses. Apprends et tu verras, plus besoin de recommencer.

Et quoi ? Je distingue autour de moi une salle d’accouchement, 
un docteur qui me torture à vouloir me faire sortir la tête en bas, 
le nez dans le caca.

Je devais m’incarner et me réveiller en couveuse, bien au 
chaud, avec une assistante sociale qui me regardait avec admira-
tion. Ben oui, j’ai une aura magnifique, ne l’oubliez pas. On devait 
m’avoir trouvé une famille sympa et bien dans sa tête...

J’espère que la suite sera fidèle au contrat.
Bon... concentre-toi, garde tes souvenirs !
Et en plus, l’ange qui fait tout oublier ne devrait pas tarder. 

S’il ne me reconnaît pas je suis foutue... j’arrive avec l’histoire de 
la création en mémoire, l’avenir radieux qui les attend si on m’en 
laisse le temps, la recette du pain sans gluten qui va sauver le 
monde, etc. Je refuse d’oublier tout ça, tenir bon, mais p..... que 
ça fait mal cette lumière, mon 3e œil déguste.

— Michel, où es-tu, nom de papa ?! Micheleuuu appelais-je.
— Allô, allô. Bébé m’entends-tu ? Ici Michel, Bébé tu m’en-

tends ? Michel a Bébé.
Enfin, ils ne m’ont pas oubliée.
Moi :
— Bébé ? Bébé ? C’est qui Bébé ? Moi ? Oui, je suis là. On avait 

décidé ensemble d’un prénom, non ? C’est quoi ce bordel ? Je 
n’avais pas que ça à faire et franchement la naissance, je suis au-
dessus de ça non ? J’avais appris tout ce qu’il y avait à apprendre 
là-dessus sans avoir besoin de la vivre. T’as foiré ton truc Michel ! 
Arrête-moi ça tout de suite. C’est un bug informatique ? Un virus 
dans le programme céleste ?

Michel:
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— Ordre de dernière minute. Durant le transfert, j’ai transmis 
le plan définitif à ton Papa et il s’est mis dans une colère noire. 
Pas de passe-droit pour sa fille. Tu as toute latitude pour gérer la 
suite, mais il voulait que tu vives une vraie naissance.

Moi : 
— On aurait pu me prévenir, ça fait un choc quand même ! Et 

pour la suite ? 
Michel: 
— Dieu a opéré quelques petits changements sans impor-

tance, tu les découvriras au fur et à mesure, mais rien de bien 
conséquent. On commence avec ta naissance et ton prénom. Ta 
nouvelle mère choisira pour toi.

Moi : 
— Normalement, c’est l’âme du bébé qui lui souffle le prénom 

et moi, la Fille de Dieu, je vais découvrir mon prénom ? Par une 
inconnue en plus ? C’est quoi le piège ? 

Michel: 
— Elle va être ta maman durant toute ta vie sur Terre, alors 

un peu de respect ! Nous avons choisi une bonne famille pour 
t’adopter et ils avaient déjà un prénom. Impossible de leur faire 
changer d’avis en si peu de temps. C’est comme ça et puis c’est 
tout. Ne fais pas ta diva à peine née sinon on va avoir quelques 
soucis dans l’avenir.

Moi : 
— On dit vous, s’il vous plaît. Je suis la Fille de Dieu. Je préfère 

le vouvoiement, ça montre plus de respect.
Prendre une grande respiration ! Relativiser ! Lâcher prise !
À peine née et déjà mon ego qui fait des siennes. J’ai intérêt à 

le surveiller celui-là. Et en plus, Michel est un peu comme un papa 
de substitution, il m’a créée, il peut me tutoyer. J’ai 2 papas !

Là, le médecin me fout une claque dans le dos.
— Mais c’est qu’il me frappe ce con !
Ça y est, j’ai envie de pleurer. Ça y est, je pleure et franche-

ment c’est pas cool de naître bébé. 
— Michel, au secours...
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Chapitre 2 
Confirmation de l’itinéraire

Je m’appelle Marie, j’ai 3 ans et je suis la Fille de Dieu.
Oui, vous avez bien entendu, Marie ! Il ne manquait plus que 

ça. Ils doivent bien se marrer là-haut. Quelle originalité hein ! Ça 
me fout la haine. De toute façon, ils ont effacé de ma mémoire le 
prénom que je m’étais choisi.

C’est de la dictature !
Hé oui, j’ai 3 ans et j’ai dû les vivre jour après jour comme 

une humaine lambda. Encore un petit changement de dernière 
minute. Le point 2 du plan n’était pas très crédible et difficile à 
mettre en place. Michel m’a envoyé une projection de cet ave-
nir-là et ma mère adoptive pétait vraiment un plomb aux ser-
vices sociaux « J’ai payé bien cher pour un bébé et je veux la voir 
grandir. Si c’est pour passer à côté de tous ces joyeux moments, 
je préfère la rendre et en changer ! »

Hé oui, nous vivons dans un monde du jetable et de l’obsoles-
cence programmée. Même pour un bébé qui ne rentre pas dans 
les cases. L’eugénisme n’est pas loin.

Donc j’ai été adoptée par un couple suisse, papa est banquier, 
maman alcoolique. Il travaille tout le temps, elle s’ennuie à mourir, 
mais tient grâce à la dive bouteille. J’ai 2 nounous à temps plein. 
Une pour la nuit, l’autre pour la journée. Autant vous dire que je 
ne dégouline pas sous les câlins et l’amour. Ce sont 2 glaçons au 
cœur froid comme dans « La reine des neiges ». Oui, j’en suis aux 
références de mon âge, inutile de vous moquer. J’adore chanter 
« Libérée, délivrée ».

Quand on va au parc et que je vois les autres enfants, ça 
fait peur. Depuis 2021, ils sont tous masqués, vaccinés et tarés. 
Pour le coup, mes parents ont été intelligents, ils ont épargné à 
mon corps l’outrage de ces produits en payant gracieusement le 
docteur pour me faire un faux passeport vaccinal (on a vacciné 
le coussin). Le pouvoir de l’argent, ça aide. Je reste PURE, par 
contre le masque c’est plus compliqué. J’arrive bientôt à mon 4e 
anniversaire et je dois le porter dès que je mets un pied dehors. 
Ils viennent encore d’avancer l’âge obligatoire du port de cette 
camisole du sourire (on en met aux bébés dans la salle d’accou-
chement, horrible non ?). Dès que je serai reconnue comme Fille 


